
 

 

 

 

 

 

 

Très chères sœurs 

Nous arrive la nouvelle que auprès de la maison de soins “Hinohara Kinen Peace House Byoin”, 

dans la ville de Hiratsuka (Japon), à 20h, 03 (heure locale) a été appelée à la vie éternelle, notre sœur  

KOHAMA CHISAE Sr M. ROSALBA 

Née à Nagasaki (Japon) le 8 août 1932 

Il y a quelques jours, à une sœur qui la visitait dans la maison de soins où elle se trouvait depuis le 

6 juillet, Sr M. Rosalba exprimait la conviction de devoir initier un beau voyage ! Un voyage beau come 

a été belle toute sa vie paulinienne.   

Elle entra en Congrégation le 19 février 1952 à Fukuoka, la première maison filiale du Japon, et 

pour deux ans, elle se dédia à la diffusion capillaire et collective dans cette ville où il y avait un bon 

pourcentage de catholiques. Elle se rendit ensuite à Tokyo pour le noviciat conclu, ave la première la 

profession, le 30 juin 1955. Elle rentra à Fukuoka et ensuite elle fut transférée à Tokyo, pour poursuivre la 

“propagande” à domicile. Après les vœux perpétuels, émis le 30 juin 1960, elle se dédia encore, à Sendai, 

à la diffusion dans les familles, paroisses, instituts.  

Tokyo, Osaka, Nagoya, Hiratsuka, Sendai ont été les communautés où elle a donné, jour après jour, sa 

vie exerçant divers services, spécialement celui de cuisinière et de chargée de la garde-robe. Et pendant, avec 

beaucoup d’amour, elle allégeait le travail des sœurs engagées en d’autres formes de mission, elle avait 

toujours une attention particulière pour les jeunes en formation. Elle aimait beaucoup les jeunes ! Et elle 

rappelait avec joie le temps où elle se trouvait dans la communauté de Fukuoka, où elle avait eu l’occasion 

de rencontrer Sr M. Ave Uragoe, encore étudiante d’école moyenne, et sa compagne d’école Sr M. Rita 

Matsuzaki, maintenant missionnaire au Pérou, qui suivirent son invitation à entrer en Congrégation. Elle était 

heureuse d’avoir été instrument dans les mains de Dieu pour l’appel de ces pauliniennes. 

Elle vécut une forte expérience à Sendai, en occasion du terrible tremblement de terre du 11 mars 

2011. La souffrance et les désagréments de ces journées, favorisèrent en elle une plus grande recherche 

de l’essentiel et surtout une plus profonde ouverture à la Parole de Dieu et à la vie liturgique.  

Sr M. Rosalba a été une sœur très simple et sobre. Née dans une famille de foi catholique, elle apprit 

dès l’enfance à s’adresser au Seigneur avec une prière fervente et spontanée. Et au cours de toute sa vie, la 

prière a toujours été sa force et sa joie. Même en ces dernières semaines, elle préférait prier au lieu de se 

promener en fauteuil roulant dans le jardin. Elle disait : «Quand on n’arrive plus à faire beaucoup de 

choses, on peut toujours prier». Et elle confiait au Seigneur spécialement les sœurs engagées dans la 

mission. Chaque jour, matin et soir, elle renouvelait les vœux, récitant la formule par cœur. Elle répétait 

avec conviction, «je suis une servante inutile» (cf. Luc 17,10) : c’était celle-ci en effet la Parole qui avait 

orienté toute sa vie et que, en occasion d’un cours d’exercices elle avait choisi pour soi. «Servante inutile» 

car elle avait appris que seulement le Maître Divin est le protagoniste de la mission. 

Dans le mois de janvier 2014, elle fut frappée d’une fracture lombaire qui lui causa beaucoup de 

souffrance et conseilla le transfert dans la maison d’Hiratsuka pour recevoir les soins et l’assistance de 

son cas. Mais elle-même arrivait à être en quelque manière d’aide aux sœurs et prêter quelques services 

à la communauté. En août 2016, il lui fut diagnostiqué un cancer au poumon, déjà assez diffus. Elle se 

considérait «dans la salle d’attente pour le Paradis» et elle a vécu ce dernier temps de sa vie dans 

l’attente de l’Époux, exprimant une grande reconnaissance à chaque sœur et à toute la Congrégation.  

Et aujourd’hui, nous toutes, confions la très chère Sr Rosalba, entre les bras de Marie, pour qu’elle 

l’introduise pour toujours dans le cœur de Dieu et lui fasse goûter la joie de lui appartenir éternellement.  

Avec affection. 

 

Sr Anna Maria Parenzan 

                Supérieure générale 

Rome, le 26 juillet 2017. 


